
  

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Si nous étudions, c'est pour avoir un diplôme qui nous permette d'accéder à un 
vrai métier, en adéquation avec nos domaines de compétences. Mais les 
dernières réformes de l'enseignement supérieur, la loi Fioraso en tête, ont 
durablement dévalorisé nos diplômes. Cela a des conséquences concrètes sur 
notre avenir professionnel. Explications : 

A contre courants des conséquences de la loi Fioraso, les étudiants 
communistes se battent pour des diplômes qualifiants et reconnus dans le 
monde du travail. Alors pour ton avenir professionnel, rejoins notre campagne 
pour demander un cadrage national des diplômes ! 

La concurrence entre les étudiants. Avec la loi Fioraso, les 
diplômes ne sont plus délivrés par l'Etat mais par les 
établissements. A l'embauche, la notoriété de l'école et le prix 
des études ont donc plus de valeur que la qualification et 
l'expérience du jeune diplômé. 
 

Perpétuer les inégalités hommes-femmes. L'individualisation 
des diplômes encourage les employeurs à continuer de 
rabaisser les conditions d'emplois des femmes : les jeunes 
diplômées sont payées 17% en moins que les hommes. 

Une insertion professionnelle toujours plus dure. Individualisés et 
régionalisés, les diplômes ne sont plus une garantie pour une 
entrée vers le monde du travail. L'insertion professionnelle est 
donc de plus en plus difficile pour les étudiants. 

Durcir nos conditions d'emplois et de salaires. Sans 
reconnaissance de nos diplômes dans les entreprises, les 
employeurs sont libres de décider de nos conditions d'emplois 
et de salaires : on a donc de plus en plus de jeunes "bac +5" 
payés au SMIC. 



  

 

 

Des bonnes conditions d'emplois et de salaires après les 
études avec la reconnaissance des diplômes dans les 
conventions collectives. Ceci pour permettre la 
reconnaissance égale de nos années d’études sur 
l’ensemble du territoire.  

L'égalité entre les Hommes et les femmes dans l'insertion, 
dans l'emploi et dans les salaires. Avec le cadrage national, 
le contrat de travail et le salaire sont fixés en fonction des 
niveaux de qualification et d'expériences professionnelles. 
Par conséquent, cela oblige les employeurs à s'y plier et à 
payer les femmes autant que les hommes. 

Un cadrage pédagogique dans le but de dégager des 
formations cohérentes du point de vue du pays et de 
l’appareil productif. Cohérentes aussi du point de vue des 
besoins du futur jeune diplômé. 

Un cadrage financier, avec un réengagement budgétaire 
de l'Etat dans nos établissements et un investissement égal 
par étudiant et par discipline, rompant avec la 
concurrence entre établissements et entres étudiants. 

Un cadrage de l'insertion professionnelle. Ceci afin de 
garantir une meilleure insertion aux étudiants dans le 
monde du travail et garantir une égalité territoriale à 
l'embauche. 

Pour des diplômes de qualité et un vrai 
métier après les études, rejoins la bataille 

des étudiants communistes ! 

Le cadrage national des diplômes, c’est le moyen par lequel, à durée d’études et à 
discipline équivalente, les diplômes délivrés dans l’enseignement supérieur ont la 
même valeur, quelque soit l’endroit où ils sont délivrés. C'est donc le moyen d'assurer 
l’égalité entre les étudiants, et d'avoir des garanties d'insertion professionnelle et 
d'emploi après les études : 


